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Résumé 

 L’aviculture est un secteur en pleine expansion au Sénégal. Cependant son essor est tributaire du climat particulièrement 
chaud au Sénégal qui impose aux poulets un stress thermique pouvant occasionner des mortalités au sein des bandes. 

Pour contribuer à solutionner ce problème, cette étude a pour objectif général d’explorer une alternative basée sur 
l’utilisation du décocté de Azadirachta indica (A. indica) dans la lutte contre le stress thermique chez le poulet de chair 

au Sénégal. Spécifiquement, il s’est agi d’évaluer les effets du décoté sur la température rectale, sur la fréquence 
respiratoire, sur le pH sanguin, et sur les paramètres zootechniques. Pour ce faire, 200 poussins d’un jour ont été élevés 
ensemble, nourris avec le même aliment industriel et recevant l’eau de robinet jusqu’au 25e jour avant d’être répartis en 
3 lots de 65 poulets en fonction de l’eau d’abreuvement jusqu’à l’abattage au 45e jour : un lot témoin recevant de l’eau 
de robinet comme boisson, un lot recevant 5 g/l du décocté de A. indica et un lot recevant 10g/l du décocté de A. indica. 

Les résultats montrent que le décocté de A. indica n’a pas baissé la température corporelle des poulets ; une baisse de la 

fréquence respiratoire vespérale est observée dans les lots traités à partir de deux semaines de traitement ; une alcalose 

respiratoire (pH=8, 2) est observée dans le lot témoin avec un taux de mortalité significativement plus élevé (12,3%) ; 

aucune différence significative n’a été notée dans le poids vif des sujets à l’abattage.  Cette révèle que le décocté de A. 

indica permet de lutter contre le stress thermique chez les poulets de chair par amélioration de la ventilation pulmonaire 
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Introduction  

 

L’aviculture est une filière en pleine 
expansion dans les pays tropicaux. Au 
Sénégal en particulier, ce secteur connait un 
regain d’intérêt avec la mise en place d’une 
politique d’intensification des espèces à 
cycle court, la volaille entre autres, en vue 
d’augmenter la production animale. Ainsi en 
2019, la volaille industrielle a représenté 
30% de la consommation de viande à égalité 
avec la viande bovine [12].    
La place de choix qu’occupe la volaille dans 
le menu des ménages repose sur son prix bas, 
l’absence d’interdit religieux à son encontre 
et ses qualités nutritionnelles. A cela s’ajoute 
sa facilité de production.  

Cependant, l’intensification des productions 
animales en Afrique tropicale est confrontée 
à un obstacle majeur, à savoir les hautes 
températures enregistrées pendant les 
périodes prolongées. En effet durant ces 
périodes, les oiseaux sont soumis à un stress 
thermique très important qui entraine une 
baisse de leurs performances et peut conduire 
à des mortalités avec des pertes économiques 
considérables pour les aviculteurs. 

Des moyens thérapeutiques existent certes, 
mais en raison de la problématique des 
résidus des médicaments vétérinaires dans 
les viandes de volailles, il importe de 
diminuer l’usage des aliments 
médicamenteux et de trouver des stratégies 
alternatives [16].    

Azadirachta indica A. Juss, encore appelé 
Antelaea azadirachta L ou Melia azadirachta 
L, ou neem en anglais, est un arbre utilisé en 
médecine traditionnelle depuis plus de 2 000 
ans [3] [14]. De cet arbre, plus de 300 
composés phytochimiques ont été isolés [17], 
[6] notamment des limonoïdes (ou 
tétranortriterpènes : azadirachtine, azadirone, 
azadiradione, etc.), des protolimonoïdes du 
groupe gédunine (nimbine, nimboline, 
salanine, etc.), des flavanoïdes 
(nimbaflavone) et d’autres constituants, 
comme les tanins [8], [10]. 

En Afrique en général, elle est 
particulièrement réputée pour ses nombreux 
usages en médecine traditionnelle. En effet, 
la littérature évoque ses attributs 
pharmacologiques tels que les propriétés 
hypolipidémiques, anti-fertilité, 
microbicides, antidiabétiques, anti-
inflammatoires, hépatoprotectrices, 
hypoglycémiques, insecticides, nématicides, 
antiulcéreuses, antioxydantes, 
neuroprotectrices, cardioprotectrices et anti-
leishmaniose et antipyrétiques [17], [10]. 

Les travaux de Alyas et al., ont démontré 
l’efficacité des extraits des feuilles de A 
indica contre la fièvre chez le rat albinos [1]. 
Nous émettons l’hypothèse que A. indica 
pourrait être indiqué pour lutter contre le 
stress thermique en période chaude. Le 
présent travail a pour objectifs d’évaluer les 
effets de A. indica sur la température rectale, 
la fréquence respiratoire, le pH sanguin et les 
performances de croissance des poulets de 
chair des poulets de chair élevés en ambiance 
chaude.   

Matériel et méthodes 

Préparation du bâtiment  

Le bâtiment d’élevage a été soigneusement 
aménagé avant l’arrivée des poussins. Il a été 
lavé à l’eau savonneuse, désinfecté à la chaux 
vive, et équipé avec des mangeoires, des 
abreuvoirs, un radian de chauffage, un 
thermo-hygromètre et un éclairage adapté.  

Programme de prophylaxie 

A leur arrivée, les poussins ont été vaccinés 
contre la maladie de Newcastle par trempage 
occulo-nasal avec le vaccin Hitchner B1 et 
puis ont suivi un programme de prophylaxie 
d’usage en aviculture tropicale tout le long de 
l’expérimentation. 

Préparation du décocté 

Le décocté a été préparé en trempant 5g et 10 
g de feuilles fraiches dans 1 litre d’eau de 
robinet puis portés à ébullition. Après 
refroidissement, le mélange est filtré avant 
usage. Le décocté a été renouvelé 
quotidiennement. 
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Conduite de l’élevage et mise en lots 

L’étude a porté sur une bande de 200 
poussins de souche Coob 100 de poids vif 45 
g. Du 1er au 24e jour, ils ont été élevés sur la 
même aire et alimentés avec un aliment 
industriel. L’aliment démarrage a été 
distribué du 1er au 15e jour. Après une phase 
de transition de 2 jours, les poulets ont été 
nourris avec l’aliment croissance du 17e au 
35e jour, et avec l’aliment finition du 36e au 
45e jour.  Quant à l’eau de boisson, l’eau de 
robinet a été donnée à volonté jusqu’au 25e 
jour où les sujets ont été répartis en 3 lots 
différents avec une densité de 8 poulets/m2 :     

• un lot témoin qui n’a reçu comme 
boisson que l’eau de robinet ; 

• un lot qui a reçu comme breuvage le 
décocté de feuilles de A. indica à 
5g/l ;  

• un lot qui a reçu comme breuvage le 
décocté de A. indica 10g/l. 

Collecte des données 

Les paramètres d’ambiance notamment la 
température ambiante et l’humidité relative 
ont été enregistrés quotidiennement à l’aide 
du thermo-hygromètre et reportées sur des 
fiches. Les relevés des paramètres 

zootechniques physiologiques et ont été 
réalisés chaque semaine à savoir aux 25e, 31e, 
39e et 45e jour. L’évolution pondérale a été 
suivie à l’aide d’une balance électronique. La 
fréquence respiratoire a été appréciée de 
manière visuelle à l’aide d’un chronomètre. 
La température rectale des oiseaux a été 
relevée à l’aide d’un thermomètre 
électronique. A la même occasion, le pH a été 
mesuré avec un pH -mètre sur du sang de la 
veine alaire prélevé dans des tubes avec 
anticoagulant sur un échantillon de 10 
sujets par lot. La consommation alimentaire 
et d’eau a été évaluée au moyen des pesées 
périodiques et des mesures entre les quantités 
distribuées et les restes.  A la fin de 
l’expérimentation, le poids vif des poulets a 
été enregistré de même que le taux de 
mortalité.  

Analyse statistique des résultats 

Les données ont été saisies sur le tableur 
Excel. Le calcul des moyennes et des écart-
types et la comparaison des moyennes ont été 
réalisés par l’analyse de variance et le test de 
Student avec le logiciel R commander. Les 
valeurs de p<0,05 sont considérées comme 
statistiquement significatives. 
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Résultats  

Mesure de la température ambiante 

Les résultats des mesures de la température 
ambiante dans les poulaillers exprimés en 
degré Celsius sont illustrés par la figure 1.  

Globalement, elles connaissent en moyenne 
maximum de 30,9° C et un minimum de 
27,3°C.  

 

                   

  Figure 1 : Evolution de la température ambiante durant l’essai 

Mesure de l’hygrométrie 

Les résultats des mesures de l’humidité 
relative dans les poulaillers exprimés en 
pourcentage sont traduits par la figure 2.  

La moyenne minimale est de 50,4 et la 
maximale 78,9°. 

 

      Figure 2 : Evolution de l’hygrométrie durant l’essai 
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Température rectale 

Les relevés de la température rectale des 
poulets présentés sur la figure 3a et 3b 
montrent qu’il n’y a pas de différence entre 
les différents lots. Cependant, les 

températures rectales prises le matin sont 
significativement supérieures à celle prise le 
soir (p<0,05), avec un maximum de 41,5°C 
et un minimum de 40°C. 

 

       Figures 3a : Evolution de la température rectale matinale des poulets  

 

 

Figures 3 b : Evolution de la température rectale vespérale des poulets  
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Fréquence respiratoire 

Les fréquences respiratoires moyennes sont 
représentées par les figures 4a et 4b. De façon 
générale, la fréquence respiratoire diminue 
avec l’âge des sujets avec un minimum de 42 
mouvements /minute et un maximum de 
58,7. S’agissant de la fréquence matinale, 
elle ne varie pas de manière significative 

entre les différents lots pendant toute la durée 
de l’expérimentation. En revanche, on assiste 
à une baisse significative (p<0,05) de la 
fréquence respiratoire vespérale dans les lots 
expérimentaux à environ entre le 31e et le 39e 
jour, soit environ 10 jours après le début des 
traitements 

 

Figures 4 a : Evolution de la fréquence respiratoire matinale des poulets  

  

 

Figures 4b : Evolution de la fréquence respiratoire vespérale des poulets  
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Evolution du pH sanguin 

L’évolution du pH sanguin est matérialisée 
par la figure 5. Il ressort que le lot témoin a 

un pH plus élevé (8,1) alors que le lot A. 
indica 10 g/l a le pH le plus faible (7,3). 

 

Figure 5 : Evolution du pH sanguin des poulets  

Consommation alimentaire 

La consommation alimentaire quotidienne 
par poulet présentée dans le tableau I ne 

montre pas de différence entre les différents 
lots durant tout l’essai.  

 Tableau I. : Evolution de la consommation alimentaire quotidienne par poulet  

Consommation  

Alimentaire (mg /j) 

Témoin A. Indica 5 g A. Indica 10g Différence 

J25-J31 125,5 126,6 132,6 NS 

J31-J39 148,4 137,3 148,5 NS 

J39-J45 134,3 130,7 131 NS 

Total 136,2 131,5 137,7 NS 

NS : non significatif 
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Consommation d’eau 

La consommation quotidienne d’eau par 
poulet présentée dans le tableau II ne montre 

pas de différence entre les différents lots 
durant tout l’essai.   

Tableau II : Evolution de la consommation quotidienne d’eau par poulet 

Consommation  
d’eau (ml/j) 

Témoin A. Indica 5 g A. Indica 10g Différence 

J25-J31 0,27 0,28 0,28 NS 

J31-J39 0,343 0,34 0,33 NS 

J39-J45 0,34 0,32 0,25 NS 

Total 0,31 0,31 0,28 NS 

NS : non significatif 

Evolution du poids vif L’évolution du poids vif des poulets illustrée 
par le tableau III ne montre pas de différence 
entre les différents lots durant tout l’essai.  

Tableau III : Evolution du poids vif des poulets durant l’essai 

Poids vif  

(en gramme) 

Témoin A. Indica 5 g A. Indica 10g Différence 

J25 877,17 869,43 890,33 NS 

J31 1334,24 1333,25 1396,18 NS 

J39 1918,02 1821,74 1948,90 NS 

J45 2204,32 2102,27 2187,30 NS 

NS : non significatif 

Taux de mortalité 

Le taux de mortalité dans les lots est présenté 
dans le tableau IV. Il est plus 

significativement plus élevé dans le lot 
témoin comparé aux lots traités (p<0,05).   

Tableau IV : Evolution du taux de mortalité dans les lots de poulets  

 Témoin A. Indica 5 g A. Indica 10g Différence 

Effectif à J25 65 65 65 NS 

Effectif à J45 57 61 64 NS 

Nombre de morts 8a 4b 2b S 

Taux de mortalité  12,3a 6,15b 3b S 

Les lettres en exposant différentes montrent une différence significative (p<0,05) 
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Discussion 

Nous avons enregistré pendant l’essai des 
températures ambiantes plus élevées (25-35°C) que 
les normes de neutralité thermique chez le poulet de 
chair (15 et 20°C). De même, les valeurs de 
l’hygrométrie étaient plus élevées que les valeurs 
recommandées (40 et 7%). Au regard de ces 
paramètres, nous pouvons affirmer que dans nos 
conditions d’expérimentation, les poulets se 
trouvaient dans une ambiance chaude et en état de 
stress thermique. Pour autant, nos résultats sur la 
température rectale montrent non seulement que les 
poulets n’ont pas manifesté de fièvre, mais aussi que 
le décocté d’Azadirachta indica n’a pas entrainé une 
baisse de la température rectale dans tous les lots. 
En l’absence effective fièvre, nous ne pouvons 
attester dans ces conditions des effets antipyrétiques 
des extraits de A. indica chez le poulet. Ce résultat 
diffère des travaux de Alyaas et al., qui ont montré 
que les extraits des feuilles de A. indica à la dose de 
400 mg/kg entrainent une diminution marquée de la 
fièvre chez les rats albinos [1]. La survenue 
effective d’une fièvre associée à l’utilisation d’une 
dose plus importante permettrait de mieux 
appréhender les effets des extraits sur la 
thermorégulation chez le poulet. Nonobstant, ce 
résultat suggère que A. indica n’exprime pas une 
propriété hypothermisante, c’est-à-dire qu’elle ne 
baisse pas la température corporelle lorsque celle-ci 
est normale [11]. C’est la même chose qui est 
observée avec l’aspirine qui n’abaisse la 
température corporelle que lorsqu'il y a une 
élévation de la température due à une maladie ou 
une infection [18]. Cette hypothèse est conforme 
aux observations de Pérez et al., [15] selon 
lesquelles la température ambiante au-dessus de 
laquelle il n’y a plus d’équilibre entre les 
productions et pertes de chaleur semblent se situer 
autour de 32°C chez les volailles domestiques ; nos 
poulets ayant été élevés dans une ambiance où la 
température, bien que nettement supérieure à celle 
de la neutralité thermique reste inférieure à 32°C. 

 Quant à la fréquence respiratoire, nous avons 
enregistré un maximum de 52,7 et un minimum de 
42. Nos résultats sont inférieurs à ceux de Geraert 
[7], c’est-à-dire 150 mouvements/minute à une 
température ambiante de 35 à 40°C. La différence 
entre nos résultats et ceux de cet auteur est 
probablement dû au fait que la température 

ambiante lors de nos essais était inférieure (27 à 
31°C) car en effet, la fréquence respiratoire chez les 
poulets de chair augmente parallèlement avec la 
température ambiante. Aussi, nos observations 
montrent une augmentation significative (p<0,05) 
de la fréquence respiratoire chez les témoins 
comparés aux lors traités avec les extraits de A. 
indica surtout pendant les heures les plus chaudes 
de la journée entre le 31e et le 39e jour soit environ 
10 jours après le début des traitements. Ce 
mécanisme, connu sous le terme de polypnée 
thermique permet aux poulets en situation de stress 
d’évacuer l’excédent de chaleur afin de réguler leur 
température corporelle [19], [4]. La conséquence de 
cette hyperventilation est plus évidente chez le lot 
témoin où on note une hausse du pH traduisant une 
alcalose respiratoire à partir de J 31, alors que le pH 
sanguin des poulets traités est resté neutre. En effet, 
une hyperventilation prolongée entraine une baisse 
du CO2 dans le sang conduisant à une alcalose [13]. 
Ce résultat suggère que les extraits de A. indica 
améliore la ventilation pulmonaire et permettent 
d’éviter l’alcalose respiratoire qui est une des 
principales causes de mortalité en aviculture en 
saison chaude [2]. Cette action expliquerait la 
mortalité plus élevée dans le lot témoin. 

Sur les paramètres zootechniques, aucune 
différence n’a été observée entre les poids vifs des 
sujets à l’abattage. La consommation des extraits 
n’a pas affecté la croissance des poulets. Pourtant, 
les travaux de Elangovan et al. ont montré que la 
supplémentation de l’aliment de caille avec les 
tourteaux de neem réduit la croissance [5].  

Par ailleurs, Gowda et Sastry ont montré chez les 
Leghorn que l’utilisation des graines de neem à 5% 
se traduit par un effet négatif sur l’efficacité 
alimentaire et la croissance [9]. Il serait judicieux 
d’utiliser les parties de la plante qui sont riches en 
nutriments telles que les graines pour mieux 
apprécier les effets de la plante sur les paramètres 
zootechniques. Le goût amer du décocté ne serait 
peut-être pas favorable pour stimuler l’appétit chez 
les poulets de chair.  

Conclusion : Cette montre que le décocté de 
Azadirachta. indica améliore la ventilation 
pulmonaire chez les poulets de chair en saison 
chaude et pourrait permettre de lutter contre le stress 
thermique.   
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